
 

Le facteur 
Le facteur n’a jamais de lettre  

A me remettre 
Il rit quand je l’attends  

Sous l’auvent 
Je tremble chaque fois 
Qu’il ouvre devant moi 

Sa sacoche a secrets 
« Cette facture-là 

C’est pour votre papa 
Et la carte en couleur  

Avec un cœur 
C’est pour votre grande sœur. 

Pour vous il n’y a toujours rien 
 Mademoiselle » 

Et il rit de plus belle 
En s’éloignant sur le chemin. 

Hélas ! je sais bien ! 
Il n’a jamais de lettre  

A me remettre 
Et pourtant je l’attends 

Chaque jour sous l’auvent 
Maurice Carême 

 

 


